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Que le Nom du Seigneur Soit Béni

Revue mensuelle publiée par
PIUX: 5 ~ous le numéro

YOL 1, l\'o. l.'i

CHAPEk:iiACULEUX

NOVEMBRE
MOIS DES AJ\'IES DU

--En ces temps < l ~ i n t et Elle ~e sait~ pr~ssurer les peuple~.
des morts méditons sur ce livre que Jarmuselle naura1tpupendant trois
nousé<:ri:onsâchaqueheure, àcha•'•siècles, tenir les I n <lessousson talon,
Un négociant, étant sur le point
que minute.
ni sucer le sang d'u?e Irlan~e. Q~a nd de s'embarquer pour Malacca, alla
PURGATOJRE
[ Revoyons le passé, puis écrivons, le hasard de_ sa VJe guemèr.e Jette prendre congé de saint françois-.Xa-

VOTRE PRINCIPAL DEVOIR
Dimanche 12-Commlll!Îon mens~elle,
.
9½ ltrs. assemblee au College (Section des
g rands).
,
3 hrs. Assistance aux Vêpres et a la Pro~!f!~~nPri~;nf:. mois des âmes, !rie tous

"""'
fe,Hle< ~•• pe,dce "" momeo,I"''"' = =:••'."people fa,bl,. " ,fec. En '~"'"' ~ béoédfe<foo,H
d'une main ferme, d'une plume qui moins avance quelle sur les frontières lui demanda quelque gage d'amitié.

;::::t· ·

1
ne
bien: notre page ~e :i~~:i~~:'. ::~~~~i :;:: ~v~:t
d'abord, tout 1e livre e_nsuite, seront. r laissant la liberté._ C"est un (~,r:ut,
présentés un jour au tnbunal de Ce- je le veux _bien, mais c'est_ le
_au:
lui qui sait lire, peser, juger...
d'une qualité, et cette qu~hté était si
L;, Direction.

Dimanche 27-Solen!li.té de Sainte Cécile.-La
Fanfare Sie-Cecile et les Défenseurs. (Section des grands) prendront place à l'orgue.
Communion g·énérale des deux sociétés.

1

~;u~:e~e!u~ lu~~~tn!:~s ;:u;;eclJ:~
peletqu'il portait à son cou ... ~e chapelet dit-il ne vous sera pas mutile,
pour~u qu: vous ayez confiance en

!~~;~ ~u:,:7 ~:;t~;,u~;;;:~t::~ ~- ,Mari~: marchand parut IOrt a~uré
1
e~s~~r! 1:_1:::; _du coeur de la ~:n~a ~r;i:::i:~ !~ :~~~t n~e ~~e~~-Frn,œ! A P""' "'· "'". '''""' "
M,fs üf,a , 0,,,, '"""" ~ foi.

5

NOTRE MERE
p ~~~)JE

coeu_r de l'Europe, 1~ pomt le plu~ Le vaisseau avait déjà. presque tral'influence de l'union de sensible et le plus déhcat du glo~, 0 ~ versé 1c golfe qui est entre :.téliapour

" Soœ

1~::~;'

Invitation à faire la Sainte Communion chaque , ~:~~~~-e~!~v! F:an:~t:~i~~t
dimanche, pour les défunts et à assister au cha- français. Ce n'est pas !"heure assurépel~t du soir.
,.
.
.
:~~:!e
c~~~ :ièc~~s :e:

r;::!:~

1
1
::~~~es ~~sd;:~::C: onrt:~:: ~-é :~ ;~n!~~=~~,n~ 0 ~:~~lses'~~:~::_s1~:~

~ho.

=~~~~

~.

'

voiles, Je mil!, le gouvernail se brisè-

1

'ph~ 1~ plus sai~tes inlortu~es; si
pomt. n est pas I Angleter_re e peup e
anglais deme~rera tran~uille d~ns son
nd olente maJesté; ~,s ce r<:'mt fut
tl au fond des régions polaires, un

~~S:tô~r:~=
1
:~t~:m;:~~~t~~par~o::;e:~~u:~
ques-uns se cramponnèrent aux rochers sur lesquels ils avaient échoué;
Je marchand fut de ce nombre. l'llais,
comme i!s étaient en haute mer qu'ils

En face du grand Livre.
;~:: ~~u~eéc:~~efe~::: le:?~; ~i:~ ~~~m~~è/i~\tt;udéj!0 :!:ir:~
,cr Novembre.
la suite des précédents.
monde le plus grand siècle intellectuel
(h
\ .
Z novembre. Encore le grand livre qu'on eût jamais vu, le moment où
ers 'n_us,_
,
.
: sur lequel incessamment une main l'esprit de l'homme a atteint sur la
Un écnvam celèbre r_aco_nte, qu une rapide trace des mots et des signes. terre le plus haut sommet du vrai et
nuit de Ier_ novembre,il vit ~n songe Une croix, un trait de plume ... et la du beau. Ce l 7e siècle, appelé à juste
un gra~d hvre. o~vert, remph de ya-' feuille arrachée s'envole vers le Ciel titre. " Le grand siècle " compte le
~es écr_ites_- Fr~",1,'ssan_tes, les femlles
Une voix retentit·" Prends gar- 1 plus d'hommes extraordinaires e~
se':'b_lai\parler._ ~eh~,z-nous doncl de ... écris ta page . . remplis.-labien tous genres: des guerriers, des adm,-

~~:::: :~:ri~:ep:;:~a;~f~~:~:n~a~
globe et le peuple français qui se lève
aussitôt saisi de la douleur qu'on lui
ré;·èle,_ct s'agitant pour Y porter remède. - Dcmoso Cor th
. Voilà _le coe~r de la France. 11 Y a
Je_ ne sais qum de tendre dans le subhme, le don des be!!~ larmes ;t des
_g_ra nd ~ oc~v~~- ~m dira ce ~ud:\14

:,::is:~i:n~ d;::~~e~=~a~:l,i~~ ; ;
·rent une résoluton désespérée; i!s ra
massèrent quelques débris du vais~eau, et, !es ayant joints ensemble !e
mieux qu'ils purent ils se
jetérent
<les.su, et s'abandonnèrent ainsi à la
merci des vagues.
Notre marchand, toujours plein de
confiance ~"Il l\larie, tenait Je chapelet

~~c~~:~a~! ~~::q:b~~:n~u~i;~~-:~~=• ~:s bsr~~::;: ~~(:P~\~:s t~,\ni:~~

. ,

.

1.

ê

à

ch:r::~:
;;:c:S:ùa~a~~
f • rumu lent les plus grandes catastro-

::::~td! :::~s f~:

~:~:•e~:n~::::e;p::~~so:\oû~
tu ? C'est le préc1e1..x Sang du Christ, si nous le r~cevons avec cvn- nir la simplicité à la grandeur, la plus
fiance.' '~St-CHRYSOSTOME.
charmante délicatesse à la plus haute
majesté. ju,qu'a ce qu"enfin, après
AUX DEFENSEURS attentivement, et se mettent à la be- des essais de toutes sortes, des tenta-

Con1,r.1.ent nous delivn:r du vemn de nos passions ? Ce sera .

à:·

~~1t~~~~;s~~:r:,~:z !~ ·!~mi l'.~- est écri- j,~~:Je:~-1~ ... Auras-tu le temps de ni~::ui:, ::;:~i:::t:~~:- et recon•
1

:::c:;è~:ut~in:, t~ed:::sd:~:::ier~~ co!~l=~~e~:e::~::~::~:~se:é~~'.]

~~~~:t s'og::::ntsy 7;~~~~~: d:~:

r:

!

~~~:l~n~~~~~~~t ~~él~~sc:~r~eille: .:,: ~~::i:~-~t an;r~;;t:~tn~::/:ti~

l:i:é~:

1

:~n~r:~;;~t ::7!u:;:~ 1 ~::::•:~}~::sà co;: l~i-:êm:~nl~:

les ~ami$.
Signatures de sang laissées par nos
~rtyrs. Lis immaculés semés par les
Vierges, Traits fermes tracés par les
Confesseurs. Lignes serrées écrites

~~~; :•~::o~~~::/1:c\t:is~e vies sim-

tomne, les feuilles jaunies,
grandes inspirations de tous les âges.
Certains feuillets du livre sont très christianisant les chefs-d'oeucre antitourds, d'autres plus légers, beaucoup: ques, toujours original, même lorsqu'ne pèsent rien. Sur la plupart, la ligne il imite. parce quïl est toujours lui et
n'a pu être achevée ni le mot tracé toujours chrétien.

Cornu:: ~n chasseur, d~~ut, le pied s'imagina être dans ?,léliapour avec
dans I etner, écoute~ ou vient 1~ vent, •Je P. François. Revenu de cette espèpcndant quatorze siècles, la l•r~nce , ce d'évanouissement, il fut fort surs'eSt tenue debout.au ce~tre.d~ 1 ~u•1·pris de se trouver sur une plage in'.rope. ecoutant d'ou venait l'miustice, connue et de ne plus voir ni les corn-

en~:e;~:: · écrivent

jo:~l~it1::~:~:' 0 :u:::~ ~:v:
tous puiser pour écrire ensuite votre
page à vous la feuille de vie, blanche
encore qui fera suite aux autre pages.
Devant le livre, une foule passe. Lll
plupart ne se donnent pas même la
peine de feuilleter. Ils passent, l'oeil
indifférent. Beaucoup prennent la
pour essayer de copier ... et
laissent tomber d'un geste découragé. Quelques uns seulement lisent

fe:~s .~~~l~:ct~,;:~!~:~ :~~~;:e ~: ~:e:i~!a~::i::b~:
;~é:;:;
Christianisme
tomber: telle autre est bien peu rem- des choses morales et s'y épanouir,
et les temps présents
plie "
son coeur commençait à battre. Mais
· - -- Et la vôtre, jeunes gens, est-elle é- il n'eût pas besoin d'une si longue &é.- 'l
PROP?S, D'AVARE.
.
crite? Est-elle p rête à l'étreinte de la rie de siècles pour arriver à sa grande . On demandait a un avare très nmain décharnée qui bientôt va la sai- beauté. Tl naquit wmplet dès le pre- che:
~ir?
mier jour, avec son trait CJCquis, la gé- ~omm~nt se fait-i~ ~ue ~ous voyLe livre perd tous ses feuillets ... nérosité. Et c'est là. pour le dire en. agiez toui_ours _en troisième. ,
Devant lui les hommes passent. passant, ce qui a toujours empêché la 1- C'est bien simple, répondit 1 avar~.
Hélas! Parmi eux, combien savent 1France de devenir un peuple conqué- c'est parce qu'il n'y a pas de quatn écrire?...
1 rant ou même un peuple colonisateur. j ème!...

s'occupent des un!: :.:~e t~~~:t:~~~::,nta ;::~ :

~=:~

se faif>'lit entend~e le cri de détres- ~:;:o::x:::i:i~;ortua:~itc~;fi~a:

Mg,. Bou;:u;i:;:)

~~i

;r:~:itt, !:,~u:;~~te:=~~~::~
de Négapatan; et, ne pouvant contenir sa joie et sa
reconnaissance,
il raconta, en d.étail, par quel.miracle
.il venait d'échapper à la mort.
.
d
ne ~~~~ci~~~c;J~;t d;;:~~;,e~:,lon~
ne, de ce journal l'intérbsant article de !Il. Boucher sur son voyag-e à Lowell, ~~ass. Il ;~cra publié
dans le prochain numero.
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1'..E DEFENSEUR

LE DEFENSEUR

Cherchez d' abor

el le reste

le royaumede

vous sera donné

Dieu el sa justice

par surcroît

LA VIE CHEZ LES DEFENSEURS
FETE DU ROSAIRE
_
Le Ier octobre, la société, après ~e
repos des vacances, reprenait la séne
de ~es proce~îons. A 2 h. t, on par-

D. _Robitaille, R Asselin, A, LebourAVIS
2 Les constructions de la future
dau;, E. Du11l, G. Dupré.
école
4e Banc.. 1\1 . . Raymond Lévêque
I Xous en~geons vivement nosl 3 Nos Collégiens
.\L I'. E. l\lichaud, H. Leve,llé m~mbr,;s à l'emr au Collège chaque. 4 Notre petite l'anfare Ste. Cécile
H;. J\larcotte, E. Lévêque, B. Bou Dimanche. Tout fait espérer qu'ils YI dor:t nous allons célébrer la fête

::i:ê:l:, e~~!:~g:~ ::~~:\

~~;\ti?~~~r~· Croteau, L. Al- au~nt i~i~l~.~:::er et les longues soi- fuits~·ous nos membres rivants et dé-1 ~~':t;:t;~~ a:l~li::t~!a::::n::

~~~li;:t:

Le côté de l'aurore était 11oir, et à
la place de l'aube 011 voyait les ténèbres augmenter peu à ~u.
.~ues-ce celà,
Seigneur? m'écrnu-je avec angoisse.

défilé était long et comprenait un peu
tous les àges de l'ado.lesccnce et_de la
jeunesse. :\LM. Ph1\éas Pemer et
Olivaj;melleagissaientenqualitéde
maîtres des cérémonies. Mr. Ronaldo
Cailler débuta dans ses fonctioos de
Vice Président en récitant à haute
voile chapelet pendant la procession.
---

Sc Banc. 11. Lucien Gasto11guay, rées. C'est le temps de jouir de la vie.
Xous recommandons instamment lions et des exclamations par les gens
_M. A. Violette, R. Rivard, B.Labbé, ~e famille, Tant de moyens s'offrent: à tous nos grands de prendre part à qui cournient de tous côtés.
A. ~ylva'.n, E. \'ermette, A. Audet, a \'OUs pour y passer des heures agré-1 ia fête Ste-Cécile.
-C'e3t la fm du
monde! cnait
L. Cloutier, H. Carrier, L. Goyette, ables, conversations, jeux de dames,, Setrou"erà7h.30danslasallede 1quclqu'un.
.E. Roux A. Terrien, G. Lévêque.
de carte~. de bouton et, les bonnes l'église pour faire une entrée solennel-C'est une éclipse\
disait un
6e Banc. 11:\î. A. St. Hilaire Joseph .lectures. le chant.
le. Avoir des gants blancs
autre,
et Raoul Bilodeau, Oliva Turcotte, A
l!I La bibliothèque du collège est
Faire la Sainte Communion.
K'entende~vous pas la trompette
Landry. L. Daignault, L. Vachoo, H. ouverte chaque Dimaoche de 9 à li
Profitez des longues veillées pour du jugement dernier? fit un vieux
;:ilmatd, A. Deli,;le, A. Bonneau M. h. On y tro_uvera les ouvrage_s fran• lire la Semaine paroissiale si intéres- monsieur.
g Octobre
O. Janclle.
çaîs, les meilleurs et les plus mtéres- sante et si bienfaisante.
Non pas, répliqua une vieille,
ie Banc . .\li\1. E. Malo, Joseph Lau- sants. li y en a de tous genres et pour
---c'est la trompette du crieur public!
,\ l'assemblée du matin, J\lr. Léo rendeau, Philippe Tibodeau, Héliodo- tous les goûts. Nous rccomman<lons LA FIN DU MONDE
Au milieu de cette confusion, on
Grenier fit connaître aux membres re et Emile Laurcndcau, R. Provost, à no, garçons les récits d'aventures,
eNendit la voix criarde du héraut
les nouveaux règlements fait en Con- E. Paradis, Wilfrid et Lh,nce Dubois, les \'oyages de Jules Verne, Léo11 Ville
-Monsieur! .\lonsîen.rl
cria la 1uî disait:
seil pour assurer le boo ordre à la A. Robitaille
de. les grands albums d'histoires il- bonne en entrant toute tremblaote
Son Excellence.. Monsieur le
1ie,;.se, aux proces.sions, aux assem- Se Banc .\lM. S. Champagne, E. Four lustnées que l'on aime tant regarder dans ma chambre, sa\'ez-vous ce qui rnir.istre ... de l'Intérieur. .. envoie
blées.
.
nier, R. carrier, A. Simard, A. Sirois, il. lJ l'eillée.
arrive?
1 un télégramme ... qui dit: " 5 heuLa socii:té a étédirisée en sec:wns, A. Gastonguay, c. Picard, L. Guil•
!Je très belles vies de Saints à lire
- Qu'y a-t-il donc?
res du ma.tin ... ayant été fixées ...
d'après les différentes rues alm de mette, W. Ver"ille, L. Faucher, Albert ;i haute voix en famille, aideront à
-Aujourd'hui' le soleil ne se lè- ·omme heure officielle ... au lever
pouvoir suivre davantage nos mem- Desjardins.
bienpen,;eretàbienri\'re. Telles les vepas.
du soleil ... pour tout le territoire ..
bres et leur faciliter la fidélité à leurs 9e Banc. UM. A. Després. H. Vail- vies de Dom Bosco, St. François XaFameuse nouvelle! C'est qu'il du pays ... et ... 8 heures ... ayant
obligatioll5.
Jancourt, A. Deshaies, R. Cloutier, R. \'ier, le Père Chevrier, Mgr. Grandin, est caché J>.:l.r le, nuages, dis-je en es- ronné..
s.:!IlS que cet
astre.
Chaque Conseiller est chef de Sec- et E. Côté, S. Garnache, A. Marcotte, :-.lgr. \'ehjus,awi: Glaces Polaires, etc. sayant de continuer mon somme.
soit levé ... je porte le
fait ... à
tian et a charge d'un certain nombre J. Talbot, A . .\lorin, A. Corneau, w , Haut !es Lectures pour maintenir
-Non, Monsieur, cc
n'est pas' la connaissance ... des autorités ..
de nos jeunes gens qu'il avertira des Turcotte
haut les âmes.
cela! Le soleil ne se lève pas parce afin que ... a"ec la plus
grande
Com~un'.ons, p~oc-:5sions _et autres IOe Baoc MM. Adrien Deslauriers,
" La Vie des Saints, a dit très jus- ! qu? ne sort pas ~e, son lit d~ la. prudence ... e!l~ le fassent connaiorgamsa11011s. 1~11151 oe devcloppera W. et A. M.artel, s. et R
.. Poîr.ier, H. tement Mgr. Gay, c'e,;t la grande éco-1 nu,t, et que maigre 1 heure le Jour l tre ... au puhhc ... en prenant.
da\'antage l'esprit de corps et la bon- Lemelin, A Paradis, G et T Côté, le de sainteté. La sainteté est une con- i r.'est pas encore venu.
en pareil cas ... pour que ... l'ordre
1

;:n~~;talité .qu'on aime tant à rc~- :~~t=mt, E. Jacques, E. Desjar-

=:\!~:~

~~~;en~~~ 1:i:r::~:~;:te~a;;~,;

1~:::~eu~til donc?

:::'::'. .~~:etr~eu~:~~~~!mC:n:~'.~n~

Le Secrétaire, 11. Raymond Léve- Ile Banc 11M. Gérard Boucher, G.
IV. Nous mettons no/garçons en
-Allons donc! m'écriai-je
en pns toutes mesures utiles ... pour ..
que, donna lecture des différents. Ublanc, J. A. Leblanc, P. Chevalier, g.irde contre les plaisirs malsains qui m'habillant à la hâte, et je m'elançais
On ne,put en entendre davantage,
~i~o:.pes q~e c~mprend chaque sec- -~~~;e~:t

i.~D~:~: ~•

E~· e~:~r~i;:: ::::

2;

;r~rs~~~:nd:

y~~:~ On a ' da~:. :~;~:~le était alarmant. l'~bs-1 ~:;uct.q:~,~~~i~ ~~~mc:n;\.:~te ;~:\::

A la smte ~ une remarque le M. deau, Léo Grenier, J. Ch. Boucher
\' Chaque mercredi notre Prési-' ~ur~te éta,.t c?mplète. Quelques pales. tem~_te de.sifflets.
Oliva Jane\le ,1 fut proposé par .\Ir. 11M. A. Robitaille et A. St. Hilaire dent 1\1. Léo Grenier, veut bien consa- 1e.to,lcs bn!Ja,cnt avec langueur au - -En voilà une nouvelle que nous
Ronaldo Cailler. e'. secondé par Mr. i sont chargés du placement.
crer sa soirée à notre Chorale. De hrmame.11t. comme si elles lançaient a?nonce !e ministre, dis:i.it un bon
:?r~::

::·si:•:~~;

;:·~:t::i:~ GALLH-l

tions sera d'abord averti et

s'il ne

iir!;}:c~:~:~~o~;i~'t:\:ertîssement,
Proposé et accepté de jouer une
piè<:e a~ théatre Prîscilla et de vendrelesbtlletsau mo11tantde35c
.
,
R: Uvêquc,.Sec.
t\pres les Vepres le Très Revére11d
Curé voulut
adresser quelques
mots à la Soc1.etect engager les J?é·
fe11seursàavmrunegrandedévot,on
au Chapelet.

~!e?

MESSE DU
2ème DIMANCHE
Des places fixes ont été données
a,1xmembrespourlaMessemensuelle
de Comm union du 2d D imanche.
Prière de "oulotr bie n sy conformer
Ier 2e Bancs Us Défcoseurs de la
classe du Re\' Père Longtm ceux de
l'Academ,e et des écoles publiques
3e Banc M.\1 Ronaldo C:ul\er MM
P. Pinette, E, Cloutier, R. Cailler,

CHEFS DE JEUX

~~::torceaux de chant sont mis à avec peme leurs dernières

I

Afin de permettre à un plus grand !:~~ueiioi~

~~: ~;::~::el~~i:i~:~g-

nombre de nos membres de profiter
Do~c rendez-vous au Collège de
de la salle du Dimanche, des chefs del tous n~ grands. le mercredi à 7 h.
jeux ont été établis. Ils sont chargés
\'l LeConseiladécidédereprend'organiser les différents camps pour dre l'ancienprixdescotisations(dimila matinée, de remplacer les joueurs tnuéaumomentdelabaissedessalaiabsents, de tenir un co.mpte exact des res) soit !Oc par mois en lessous de
points afin qu'à certams jours dé-si- \6ans, 25caudessusde 16 ans.
gnésparleconseil,lesgagnantspuisXotre Société n'étant pas une alsent recevoir des prix,
[aire d'argent on peut en cas de néLesfonctionsdeschefsdeJeuxdu- cessité,venirs'arrangeraveclal\lère
rerontunmois,îlsserontnomméspar Directrice.
leConseiletdevrontfaireunrapport
\'II Notre Journal, étant entré
desjeuxàchaqueassembléegénérale. dans sa seconde année, l'abonnement
Ont été nommés pour Octobre:
,SOc par an, peut être payé d'avance à
le table de Billard M. Rodolphe notretrésoricrM .LucienGastonguay
Fortier avec 11. E. Lambert comme ou au gérant du journal, i\l, Armand
assistant
Fortier
1
2e et 3e tables M Alr1en Deslau
ners avec i\l R fremblay comme
AUX PRIERES
assistant
~ Jeux de Dames de tonneau de Pa
La santé de plus1ers de 11os
radis; M. Adrien Deslauriers.
membres

1

lueurs. ,·.eux

SOIR DE LA TOUSSAINT

"Le chant, a-t-on dit soutient la foi;

pan~ la bru.me qui tom),e et_ ~ou~ un ôel de plomb,

~·~~: 1~1,.~~:~l' <ric::t::~\t :}: 1::e;;ait!~a;:;:i~femille,

Qu~ 1~ chcmm leur parait sombre, tri~te et long!

,\ cette heure surtoot la foi ~e fait l'amie
De tou~ ceu,; que la mort a broyé~ quelque 1oir

t

;~,.!~f~~::e h!~t~o:t. l~~r

:.~:i:11:!'\~e;~;;';'.ic
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~!!,,_=>_,o,-a..:,t:,,_.,_,_,,._,,,.,._,_,,__,,,,_,,_,,_"1.,_,,,_Cl,_"12""ill

ROSARIO GIGUE'RE

-Mais V()us avcx bien entendu
-11 y a aussi le pharmacien, M. de la vivifier de ses rayons et de l'éq~'on . va pccndre des mesures. ré- Lin, qui s est trompé pour votre cl airer d sa lu mière. Il était temps
I phquai t un autre.
remède.
.
d'en fini r a vec un si grand désorDes mesmes? E< pomq.,oi? s'éai,
- Oh! """' de phacm.c>eo! Il dce. A=i ,oye, comme
s'ach~
une femme du peuple. Pour faire un m'a pcut-hre donné du
poison. ve.
bonnet au soleil afin
-l\on, "Monsieur; comme les poiTous nous levâmes la tête et restir la tête?
sont chers, il
dit que qour tâmes terrorisés. Un nuage épa is et
;1 ne se trompe jamais. Mais, sinistre s'avançait au
dessus de
vous ne vous. nous, et un froid glac ial paralysait
pas
trop, et
moi aussi I nos membres.
ciel, et on vit s'étendre
je dois régler avec _vous[ Tout à coup on en tendit un cri
l'Orient à l'Occident .u ne. i □men- t;ucl'}u·es· petits comptes o j"ai faite. d'angoisse. Un éclair infernal venai t
se bande rouge sur laquelle on pou- rcur.
de bri!ler, impossible à décrire; la
'.ait lire, p. arfaitement ~><:rit<'s
en 'l - 101 apparemme.nt si d. évoueel foudre édata. . horrible. le dernier
noirs caractères, ces parole apocalypOui, Monsieur. l\lais ~e n'a été coup de foudre de l'univers.
llques :
qu·une mauvaise pensée qui me veLa fr;iycur s'empara de
tout le
La Fm du Monde Arrive/
nait chaque
matm quand
j'ai- monde. et chac un essaya de se ca-

'°"'

A le plaisisr d'annoncer aux Défenseurs ainsi que leur~
amis qu'il a ajouté un départcn1ent de quincail!erie à son é-

c- 1

tablissement.

Pein ture, H uile, Vitres, etc.
li continuera comme par le passé son département d'ap •
pareils électriques ain~ i que son département rle h1stres el
lumières.

:;:::::::•"' les

li fait aussi tout tra,ail et posage de fils électri.

Il solicite votre visite

,
Rosar1•0 G•1guere

I

Tél. 717.W
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P"is le faice daas qadqae

Je compris qu"il m'était ,mpoSS!D"r.s ce but, je me dirigeai vers étalant ses morceaux.
bk de réaliser de suite mon pieux la
proche; mais il ful imposJe me remis aussitôt, m'habillant
1 des.sein et je revins à la maison . J'éd'y pénétrer. La foule au lieu rapidement, et, quoiqu' il fût encore

t:~.

~~~~~~~~ : ~::t:; l~~~nu~·:i:~r!t q:fl;r:~~ri: ~
l;:

dt~m::~den:o~~i:~ri~:;~u:::~ ~:n~~: ~::n~~:u::•h!:er ;ee ~:;oç:!r
mes bras un de mes ennemis les plus çante. du haut du ciel, faisant croî- 'le cauchemar.
farouch~.
.
tre à chaque instant le nombre des
Le cauchemar disparut, en effet

1

PHARMACIE NATIONALE ":;:""'":,, ]""'''

ces

MAINE

LEWISTON,

m'éenai je ;::;,·::",,":,;;";,",:

mt:: ,:::; ~;~ ~ai":, ::,,:;S:'."J,1:;,:;:

fac

u:::::

l\; :;;~:urdej~out:e:esv:~~ leu.:uc'::~l~~u de
pénitents, on en- je,~0
:~:~~n~=l~•ra::~i:
tendait de curieux dialogues :
et avec des comptes aussi embrouilEn entendant cela les larmes me 1 -Je t'assure ma très chère, disait lés, puisque si le monde ne semble

365 Rue Usbon

-0 :1~~t;e~\criai-je, que

ton ~;m;a:!ti:::c/ Pt1,~:s::n:ut:i ~: '~::sd~:~ sf':~\~:rs~i,:e~ :::::td:
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po~:·oir

- ----------- - --,1
T H Û M A S S A U C I ER

que ma porte s'ouvrait de nouveau.
Peu de temps! Ca te paraît en- que, dès ce jour je commençais une
Ci.tai_t. 1\1. ~icod.ème
Accroch~;!e core peu les douze ans que tu es liquidation généra le de
tous mes
premcer usurier du pays. dont Je- ,esté sans me voir?
comptes et je changeais de vie radit:us victime depuis assez longtemps,
-1\lais tu vois bien que je ne t'ai calement.

l'a~:;t: idée me fit tant d'impression

am~~~

~i r:~~~~~:i~u!:;; a::e;et!~
pa~ ~~~ié:~fants, criait un
vieux
c::~:i::;:~:n~:v~'.sait un
priant de les recevoir et den )Olllr garçon avare en s'adressant à un
-" Frappé "? Oui! plût à Dieu
longtemps.
groupe
la mort appro- que tous les hommes fussent " frap-Voi)à ce que
nous voudrions, ·chc, plus de
Prenez ces rou- pés "comme moi.

~:~:z e:u ~:~/;:~:~~-:u~l~i:

514 RUE LISBOK

Off. 519-\V

Tél. Rés. 646-R

m.1 réikxion 1 :;:p/:~:t~~::.c:e~~~s- _. peu de

~:j

CONTRACTEUR ET ENTREPRENEUR
Marchand en Gros et en Détail

~~:~

1

~::,e~:;_us qui

pèsent sur ma

=~!r::;,~~!:s on ne verrait plus

la mo:t pour vous n'est pas une nou- Merci et bon profit! Mais pourveaute.
. , quoi , hier, ne pensiez-vous donc pas
Que voulez-vous? Je n'y pensaisl commecematin?
pas.
La réflexion était juste.
-0 m_ort! all~is-je
répéter sur Plus loin, je vis gesticuler un monun ton dl>clamato,re, lorsque :a bon- sieur à lorg~ons. _C'était un journa-

ni les publicistes mentir, ni !es commerçants voler, ni les pharmaciens
se tromper. ni les avocats chicaner,
ni les usuriers dévorer \'humanité.
I.e monde serait beau, un avant-goût
du ciel 1

L - -- - - -- - - - -- - - - -·
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1
mille s;~: i~s~~~:~~~ ;~~t! J~~i~~u~o1~~~ir":!\~~~l~~~~/~ 1~QJ~ '~:r ;;ec_:::e :i~i~:~\e pour ~ annon • 1 lis~~!: ~:~r~:::re~t

0
1
;es nouvelles de <;;:d~~ot: ~~c1:a:~~~ ::ula~:
AUTRE, encourager nos annonceurs. V~ms Défense~rs, vous savez
C eta,t mon v_m~m d_e d,rmt~, hom- '. que je vous ai données dans les co- Cyrille Ferret.)
que cest des annonceurs que de_rend la v,~ d_e not~c Journal. . !)?nc, me colère et entete, qu, m avait mon- lonncs de mon journal étaient fausfaites votre devoir et encourages ceux qm aident a notre soc,ctc ,:n té dernièrement un procès et deux ses, disait-il. Que cette déclaration

nous doJ~1~ d~HaA~ri~• B OUCHER, Prés.
Soliciteur des annonces pour le journal.

que~elles p~rce que ~a
f;ervante serve à la décharge de
avait secoue son balai sur un
mur science!

==== = = === ========

mi~:n~iens vous prévenir, me dit-ill vieut à\ce bi:~:u:~~tM:~a

l\fOYEN DE
SECOURIR LES
AMES

m,1 con-

q~~

que votre servante pourra se<:ouer, et I me dédomm. agera des
dix ans de
sans aucun danger, sur...
priwn que j'ai dû faire pour avoir
- Le meunier! cria alors la bonne. écouté celm qui vient d'avouer ses
M LEO GRENIER directeur de la fanfare Ste Cecile arns,
- Qu 11 entre]
torts~
que de la Chorale des Defcnseurs des1re faire part a nos lecteurs qu tl
-Il ne peut pas parce qu ,l cstl -Dieu et
Dieu
répondit
acceptera,t encore quelques elnes pour le piano ou n importe quel I ch irgc de larme Il dit que c est ce\ une vmx sévere Dieu
en la
autre mstrument de musique
Je qu, est restee collée a la pierre pen personne de son F1!s
pour
M Gremer a aussi l'agence pour plusieurs bonnes maisons dant le mms qu 11 a moulu pour nous toutes les dettes que les
hommes
d'mstruments de musique qu 11 vend a des prix tn·s raisonnables
-Eh bien' ma f,lle
ont contractees par leurs m,qmtés
Résidence, 23 N"ewman tél é phone 767 M
Il y a auss, le tailleur qm \eut ( elui qm parlait ams, etait un prevous parler
tre a I aspect energique qu,, travcr
l i m'apporte une note•
sant 1 immense foule se
d1rigea1t
-Non Monsieur. ,i dit qu 11 s est . vers une chaire au m1heu de la plaTél. 2134-M
graveme;t trompé à votre préjudice, 1 ce.
. .
.
a•,ec le ma. rchand d'étoffes, dcpu.is
- Pauvres fidèles, d1t-ll,
Je ne
qu'ils vous habillent.
m'explique pas vos craintes et je ne
-lls veulent dire depuis qu'ils me compre~ds pas votre conduite.
l dépouillent o pensée de la mort! . . Vous êtes frappés de l'avis que la
- Monsieur, pressez-vous, parce main de Dieu a
tracé au
ciel.
quïl y a encore l'épicier du coin qui ]\lais, avant qu'il
parût là-haut,
PHOTOGRAPHE
attend pour vous remettre une farine pouvie1--vous douter de la fin du
à la place d'une poudre qu'il vous a monde? En vérité. mes frères, \'huLE\VISTON, MAlNE
donnée ce matînpar erreur.
manité est singulière. Ce n'e>t pas
- !!. . .
1en vai n que le soleil s'est fatigué

AVIS

I

1

LAFLAMME

)

De faire vos achats de Chaussures
pour l'automne et l'hiver
Nous sommes prêts à vous donner la plus
grande satisfaction car nous avons un assortiment
complet pour garçons et filles.

;;;;:7::iD:::,;;s::::;;

'."' qae La y

!:~i:; ;~:
fa~i:té!~:is~~:rrv:; I
de:mmat~~;~•i~nn'~•u;~~~: lai~~~~e:~~:::
!:é v:~er~~~
trop tard.
final! D'ailleurs, suffit! Je dois, moi et j'en étais sorti.
L~ :oule des.pénit~nt~ rem,plissa!t ~u:si.
mes comptes. Je
\·ais
!\lais en quel triste étatt

1
.

343 RUE LISBON,

~:;,:\:~a~;:)E ~:: ;; ;•:'~~\,

santeries.
1
1 vai:a:~::n1:-~eo~dr::::~:~~ mais Je
de~::te~ ~eut
d~:i~
Les uns couraient à la recherche de
Les mauvaises pensées?
poumons ..
leurs enfants, 1_es autres de leurs_ paNon, les pièces de la danse
-Qu'y a-t-ilr' Monsieur, s'écria la
rents, de ~eur epoux, de leurs freres . . du panier.
servante en se précipitant dans ma
Qu.ml a moi, je me dirigeai vers
Dieu soit
béni! m'écriai-je. chambre et comment
avel-VOUS

qucs, etc.

Il est Temps

La Sainte Messe
Un chret,en dont la piété avait
laisse à désirer était apparu à St
Bernard après sa mort pour demander des se<:ours extraordmaires Le
Samt avec tous ses fervents religieux
s empressa de fa ire offrir des prières
des Jeunes et des Messes pou r le pau
vre dcfu nt Celui ci fut bientôt déh
vre et apparut plem de reconna issance
à,~n. vi_eillard ?e la Com~ un~uté qui
seta.1 t mteresse plus particu li èremen t
à_ lui. l~ter_rogé ~ur !'oeuvre d'expiatmn qm lm avait profité davantage.
au heu de répondre, il conduisit le
vieillard à l'église où l'on célébrait la
Messe en ce moi:nent: '.' Voil~, dit- il,
la grande fo;ce hbé~atrice q~i a rompu mes chames, voilà le pri x de ma
rançon: c'est l'Hostie salu taire qui
ôte les péchés du monde. "

I

I

Spécial-Pour enfants qui vont
à l'école, chaussures hautes en
cuie solide, à l'ép.reuve de l'eau.

LE DEFENSEUR

Pa e 6

PACE DES

C

JEUNES](~::t:~;'}:e;;,,~:.~:;:;;1nr-

Pratique du mois: se
lever de bonne heure
("h~7,t;:~il~ ~,\:::·paraît-i l :

::t;~::~.i~se.,;

manquée.

•

,aAllo~1:;;::~~ 1
~i~~es : : ;

~~

Et;:~:1~'

◄

a~d:;;

!lu lit, bien chaud eu resteras
houp'. _à bas 1 un :>°n signe de cr~r,;:
Tous les matù,s Jort fonqurment. ·• J~sus. je vous aimel Jésus. je ,ous
Voilà qui vous va. n'esI-ce pas? ùo:me mon coeur. '.'
_
'
~~\t:~~~:~/~~::;i~':i::r

::;~I

'n'::c:il::

:~~:s
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·

~:---:~
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1

:~a~i::•u~ege:nu:e
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d~~~:

:~;c;e\:::~~ :n~1:u:,;:~;tt!~: ~~:: ::~:::~:-:~::in;it~o~~~:;r:u~::
sc des douceurs du repos,-et, plus f:nre s:i pr,ère'' "en bonnet de coton"
~:~~r:e~~:.n!~'.i:a~te:~:~ -f~id dehors, ~;:~br:1. -dire avant de quitter

la

Eh! bien, moi, je pense tout autrePu:,. faites comme les petits oiment. et je ne pense ni comme vous, . eaux _qui so~t déj~ à, chanter
ni comme le diable, et je suis d'avis
t;<>>':iiller: dites ad,eu a votre pet,t
que pa>Sé l'heure du le,.•er fixé par la nid et courez où le bon J)ieu vou,; apmaman, il ed très mauvais de rester' pelle.
au lit.
, Les g~néreux. les
ceu.~ du
Le diable ment. J\lais. rappelez-'lever de 6 heures, iront
Me$SCI

~11

1;17.es5::?~:r~;1~~

~:u:el~~,~~~~'.~:\~_ur vit au dépens' ~~1~5d~:~~:~~~:!~

Embaumeur dip!Omê-llceocié

1

Savez-vous à quoi cela mCnc de
pare=r le matin? Cela fait faire
deux choses: désobéir à ses parents,.
et monqucr sa journée.
li est sept heures----La maman arrive:
"Lève toi, mon petit il est l'heure!"

munîon. Ils savent que la Sainte :Messe et la Communion sont les moyens
p;« excell_ence de faire ~rtir. les pau
vre<; captifs du Purgatmre et de leur
procurer le bonheur du Ciel
lis savent aussi que le bien que

~~sh~~l~;:e!~~.·: _trc~î~-~r:sn s:~:r:'.

~~~: ::r~::11:u;

1

Embaumeur dlplOmé-lic~nc!b

CONLEY & POISSON
Entrepreneurs de Pompes Funèbres
Ou,·e,·l Jour e1 nuit et toujOllr$ prêt,\ rét>om.lre à ,·otre .,,1,pel.

0:~1-~~/:~;:;::\~:~

TELEPIIO:m 11 orn

fonce!
éloigné.nous nous félicitero~s d'avoir 4o Quelle est la lettre de ralphabe,
A sept heures et demie- mon enfant, su nous imposer des sacrifices pour qui est à Ja fois la plus vieille, la plus
dépêche toi, tu n'auras pas le temps( les Défunts.
jeune, la plus fine?

·-~ction.

d.e .. t'habille_r: de te laver., de faire ta
~;ne:ea~=n~c/:'~~:~c~c_:,e~~{h\e~~;

COIN DU GAI-SA VOIR

six gros soupirs. six bà,llements, et
-fro1111,' un plongeon sous les couver- 1_0 l'roblèm,e . Demt pères_ et deux
tures.•...
fils sont alles a la chasse; 1ls ont tué
A huit heures moins cinq.- La ma- trois lièvres. Comment feront-ils pour
man se fàche. Les bonnes mamans, ena,·oirchacunun.

,
.
L Ange d Habacuc.
XOUVEAU TESTAMEi\7·.

1 So Q~el es
. t le comble d~ l'hospitalité? J,'Angc de Zacharie

Repon:oft~r~!~~~ites du

l.'1::cA~;:i~n~:~~~;;~'ln:!a~;;gers

, noncent le retour du Sauveur à la fin
1 du monde.

I

L 'Ange de St Pierre à la prison

bé;~;:::

0

:::/4!a~r~::t ·ae:.en;::/-;~~

ln N R J (Energie)
la naissance de Jésus
au concours, MM. C. Côté, E. M c:o Cor-billard.
.
Les deux Anges au tombeau
Graw, E. Fortie,, L. Houle, Il . Ploufjo Le seau descent au fond du puits
Les Anges de l'Ascension qui an- je.)
en damant et remonte en pleurant,
-c'est-à-dire en ruisselant.
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _.,.

les vraies. à cette heure-là, aTTivent , 2o Logogriphe -Avec six lenres, je -lo cerf paon (serpent)
avec l\Iartin- Bàton et dame! .. vous· pique; ôtez la première, je plie?
devinez le reste!..
Jo Devinette-Qu'est-ce qui peut !
JEU DE SOCIETE
Et Monsieur
lève en grognant, porter une poulre et ne peut porter
_
1
en pleurant, de fort mauvaise bu- une épingle.
Exercice de mémoire. Il s':igit de 1
111 " 111111 """''""""'"""'"''"'"'"'";' 1111" """''""""""'"""'""""'~ \ répéter, sans s'embrouiller, une phrase qu'on allonge de plus en plus com"I.e Coin du Bonnes Voleurs"
me celle-ci:
Je vous vends la dé de mon jardin.
Je vous \'ends la corde qui tient la
clé de mon jardin
Je vous vends le rat qui a rongé l,l
corde qui tient la clé de mon jardin
Je vous vends le chat qui a mangt:
le rat qui a rongé la corde qui tient
la clé de mon jardin.
Je vous vends le chien qui a poursuivi le chat qui a mangé le rat qui a
rongé la corde qui tient la dé de mon
jardin
Je vous vends le bàton qui a tué le
chien qui a poursuivi le chat qui a
NOUS YO\h avi~on, de YC
mangé le rat qui a rongé la corde qui
tientlaclédemonjardin.
nir voir ces merveilleux l"-r
Je vous vends le feu qui a brûlé le
rle•sn, avant de faire ,·olr,::,
b:",ton qui a tué le chien qui a poursuivi le chat qui a mangé le rat qui a
rhPix aill<'Uf" nous connai~rongé la corde qui tient la dé de mon
àon~ knr .-::ikur extraord in aire
jardin.
Je vous vends l'eau qui a éteint le
1't Js,,, prix extr~mement ba ~
feu qui a brûlé le bâton qui a tué lt
.-011~ convaincront
que dan s
chie n qui a poursuivi le chat qui a
n_1angé
le rat qui a rongé la corde qui
notre ligne de pardc~sus ""
tient la clé de mon jardin, etc.
tro,,,.cnt les pins grande~ va
Georges de Grand,ltorin.
leur~ de la ,·illc

$5.00

se

PREM IER

M"";"'""

PAIEMENT

Valeurs Suprimes de Pardessus

Pardessus pour Hommes
Pardessus pour Garçonnets

$19.50 à $45.00
$5.00 à $22.00

JOHN B. ST-PIERRE
(Autrefois Janelle & St-Pierre)

272-274 Lisbon St.

Différentes Apparitions
des Anges dans la
Sainte Ecriture
L'Ange du Paradis terrestre
Les trois Anges de l'hospitalité
d'Abraham
Les deux Anges de Loth.
L'Ange du sacr"ifice d'Isaac.
Les Anges de l'échelle mystérieuse
de Jacob
L'Ange de Gédéon
L'Ange d'Elie
L'Ange Rphael de Tobie.
L'Ange des trois jeunes hommes de

ITn"""'""""'"'""""""""'"""'"'""'"""""""""'""""""'"""'"""'"""'""' la fournaise

AUJOURD'HUI! ECHANGEZ VOTRE
VIEUX POELE POUR UN

Glenwood
QUI VOUS EPARGNERA DU TRAVAIL

$5.00 Comptant

$2.00 par Semaine
par terme~.

B::i~é ~ur

ATHERTON
220 RUE LISBON,

LEWISTON, ME.
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